
C’est le cœur qui lâche en dernier 

Margaret ATWOOD 

Stan et Charmaine ont été touchés de plein fouet par la crise économi-

que qui consume les États-Unis. Tous deux survivent grâce aux maigres 

pourboires que gagne Charmaine dans un bar sordide et se voient 

contraints de loger dans leur voiture... Aussi, lorsqu'ils découvrent à la 

télévision une publicité pour une ville qui leur promet un toit au-dessus 

de leurs têtes, ils signent sans réfléchir : ils n'ont plus rien à perdre. 

À Consilience, chacun a un travail, avec la satisfaction d'oeuvrer pour 

la communauté, et une maison. Un mois sur deux. Le reste du temps, 

les habitants le passent en prison... où ils sont également logés et nour-

ris ! Le bonheur. Mais le système veut que pendant leur absence, un 

autre couple s'installe chez eux avant d'être incarcéré à son tour. Et Stan 

tombe bientôt sur un mot qui va le rendre fou de désir pour celle qui se 

glisse entre ses draps quand lui n'y est pas : "Je suis affamée de toi." 

La nuit des enfants qui dansent 

Franck PAVLOFF 

Ils se rencontrent à la frontière autrichienne. Zâl va en équilibre sur 

un fil tendu, tête dans les étoiles et bras en balancier, Andras l'ob-

serve, pris au piège des souvenirs de sa vie d'avant dans une Hon-

grie quittée vingt ans plus tôt. L'un apprivoise l'espace avec sa tribu 

d'oiseaux, l'autre s'alourdit de trop de mémoire. Ensemble, ils par-

tent pour Budapest où se retrouve la jeunesse d'Europe pour le 

grand festival d'été sur les iles du Danube, alors que dans l'ombre 

des gares campent des migrants en déshérence. Un voyage initiati-

que au coeur de l'Europe toujours hantée par les drames du XXe 

siècle.  
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Un jour tu raconteras cette histoire 

Joyce MENARD 
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Après un mariage raté, un douloureux divorce et quelques brèves histoires, 

à cinquante-cinq ans, Joyce Maynard rencontre Jim et cela vient tout bou- 
leverser : l'amour comme elle ne l'imagine plus, qui lui fera même accepter 

de se remarier. 
En 2014, après trois ans de bonheur, on diagnostique chez Jim un cancer 

du pancréas. Au cours des dix-neuf mois qui suivent, alors qu'ils luttent 

ensemble contre la maladie, Joyce, d'habitude si jalouse de son indépen-

dance, découvre ce que signifie être un véritable partenaire, en dépit de la 

souffrance, de l'angoisse, du désespoir qui menace à chaque instant.  

" Un jour, tu raconteras cette histoire ", lui avait dit Jim avec tendresse. 

C'est chose faite. Joyce Maynard retrace ces années heureuses ponctuées 

de voyages, de petites et grandes folies, de bonheurs du quotidien – dîners 

sur leur terrasse près de San Francisco, escapades à moto, concerts de rock, 

baignades dans les lacs du New Hampshire ou du Guatemala.  

Puis elle confie leur combat, leurs espoirs de guérison, les opérations  et les 

médicaments, sa colère contre le sort, sa fatigue parfois, mais surtout la 

force de l'amour qui les unit. 



Tout commence lorsque Suzanne, qui anime des ateliers d'écriture, de-

mande à chacun de ses élèves d'apporter un objet de famille susceptible 

d'illustrer sa vie personnelle. L'un d'entre eux, Arsène, un orphelin rwan-

dais réfugié en France après avoir réussi à échapper aux massacres qui 

ont ensanglanté son pays, doit avouer qu'il ne possède rien d'autre qu'une 

valise qui lui a servi d'abri durant sa fuite. C'est à partir de cet objet sin-

gulier que Suzanne va le convaincre de lui raconter son itinéraire et de 

lui livrer le secret de sa jeune existence. L'exercice devient pour Arsène 

le moyen d'exorciser sa "peur de la nuit" et de renouer les fils d'une iden-

tité dévastée, tandis que Suzanne accomplit son propre rituel du souvenir 

en revenant, pour un ultime adieu, sur les traces d'un père prématuré-

ment disparu. Par la grâce de l'écriture et de l'imaginaire. 

J’ai longtemps eu peur de la nuit 

Yasmine GHATA 

Cet été 1977, un été de vinyles, de chaleur et de baignades, Thierry a 

14 ans et découvre la musique, les premiers émois, les montagnes rus-

ses de l’adolescence où tout est à la fois morne et intense. 

Il passe ses journées avec son meilleur ami, Francis, un handicapé 

mental qui vit à l’hôpital psychiatrique voisin depuis toujours. Le gen-

til Francis adorait la mère de Thierry, et va chaque semaine poser un 

petit caillou sur sa tombe. Il a vu naître Thierry, qu’il appelle « mon 

gamin », et lui voue une amitié joyeuse et entière. 

À la suite d'un mystérieux accident de montagne qui lui a fait perdre la 

mémoire, Stoney Calhoun est un homme sans passé. Cinq ans après 

avoir quitté l'hôpital, une confortable somme d'argent en poche, il a re-

fait sa vie dans le Maine et coule des jours paisibles entre la boutique de 

pêche où il travaille et sa cabane enfouie au coeur des bois. Jusqu'à ce 

que son meilleur ami disparaisse. Calhoun se lance alors sur sa piste et 

accumule les révélations macabres. Au fur et à mesure, il se découvre 

d'inattendus talents d'enquêteur qui vont l'obliger à affronter les fantô-

mes de son passé.  

Mon gamin 

Pascal VOISINE 

Dérive sanglante 

William-G TAPPLY 
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«J’ai l’oeil, je n’oublie à peu près rien, ce que j’ai oublié, je l’invente.  

J’ai toujours fait ça, comme ça, c’était mon rôle dans la famille, jusqu’à  

la mort de la grand-mère Lucie, la vraie mort, la seconde. Elle ne voulait 

personne d’autre pour lui raconter, elle disait qu’avec moi elle voyait 

mieux qu’avant son attaque.»                                                                    

Le Franprix de la rue du Rendez-vous, à Paris. Ils sont trois : une femme, 

qui regarde ; Gordana, une caissière ; et l’homme encore jeune qui s’obs-

tine à passer en caisse 4, celle de Gordana, chaque vendredi matin. Cette 

femme qui regarde, Jeanne Santoire, est celle qui dit «je». C’est par elle 

que tout existe. Elle imagine, suppose, une vie, des vies, au présent, au 

futur et au passé, pour Gordana et pour l’homme.  

Violette, digne fille de la joyeuse et féminine tribu Balaguère, décide 

de revenir s'installer à Toulouse. Avec fils et mari. Quitter Paris, re-

trouver ses racines, sa grand-mère, sa mère, ses tantes adorées. Ravi-

ver le sens familial du burlesque, les souvenirs, les rires. Les peines, 

les obstacles, les blessures, les silences et les absences aussi. Et il va 

lui falloir faire preuve de ruse et de malice pour soutirer à ces femmes 

qu'elle aime l'information essentielle à son bonheur : son nom, et donc 

celui de son père... 

Nos vies 

Marie-Hélène LAFFON 

Si j’ai bonne mémoire 

Anne ICART 

La beauté des jours 

Claudie GALLAY 

Jeanne mène une vie rythmée par la douceur de l'habitude. Elle était jeune 

quand elle a épousé Rémy, ils ont eu des jumelles, sont heureux ensemble 

et font des projets raisonnables. Mais Jeanne aime aussi le hasard, les sur-

prises de l'inattendu. L'année du bac, un professeur lui avait fait découvrir 

l'artiste serbe Marina Abramovic. Fascinée par cette femme qui engage 

son existence dans son travail, Jeanne a toujours gardé une photographie 

de sa célèbre performance de Naples : comme un porte-bonheur, la pro-

messe qu'il est possible de risquer une part de soi pour vivre autrement. 

Quand Jeanne s'amuse à suivre tel ou tel inconnu dans la rue ou quand 

elle calcule le nombre de bougies soufflées depuis son premier anniver-

saire, c'est à cet esprit audacieux qu'elle pense. Surtout cet été-là. Peut-

être parce que, les filles étant parties, la maison parait vide ? Ou parce que 

sa meilleure amie, qui s'est fait plaquer, lui rappelle que rien ne dure ? Ou 

parce qu'elle recroise un homme qu'elle a aimé, adolescente ? Jeanne se 

révèle plus que jamais songeuse et fantasque, prête à laisser les courants 

d'air bousculer la quiétude des jours.  
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Gaspard fuit dans la forêt. Il est accompagné d'un chien. Il a peur, il a 

froid, il a faim, il court, trébuche, se cache, il est blessé. Un homme le 

recueille. L'enfant s'en méfie : ce Jean-le-blanc est-ce un sorcier, un 

contrebandier, un timbré ? Une bande de saltimbanques surgit un beau 

matin. Ils apportent douze vipères pour que Jean-le-blanc en fasse des 

potions. L'enfant décidera, plus tard, de s'enfuir avec eux.  

Cette aventure s'inspire d'un fait historique. En 1907, Georges Clémen-

ceau crée les Brigades du Tigre pour en finir avec "ces hordes de pil-

lards, de voleurs et même d'assassins, qui sont la terreur de nos campa-

gnes". Au mois de juin, la toute nouvelle police arrête une soixantaine de 

voleurs, bohémiens, trimardeurs et déserteurs réunis sous la bannière 

d'un certain Capello qui terrorisait et pillait la population en se faisant 

appeler la Caravane à Pépère.  

Scandale aux Etats-Unis : le gouverneur Packer, candidat à la présiden-

tielle, a été agressé en public. Son assaillante est une femme d'âge 

mûr : Faye Andresen-Anderson. Les médias s'emparent de son histoire et 

la surnomment Calamity Packer. Seul Samuel Anderson, professeur 

d'anglais à l'Université de Chicago, passe à côté du fait divers, tout oc-

cupé qu'il est à jouer en ligne au Monde d'Elfscape. Pourtant, Calamity 

Packer n'est autre que sa mère, qui l'a abandonné à l'âge de onze ans. Et 

voilà que l'éditeur de Samuel, qui lui avait versé une avance rondelette 

pour un roman qu'il n'a jamais écrit, menace de le poursuivre en justice. 

En désespoir de cause, le jeune homme lui propose un nouveau projet : 

un livre révélation sur sa mère qui la réduira en miettes. Samuel ne sait 

presque rien d'elle ; il se lance donc dans la reconstitution minutieuse de 

sa vie, qui dévoilera bien des surprises et réveillera son lot de fantômes.  

Le camp des autres 

Thomas VINAU 

Les  fantômes du vieux pays 

Nathan HILL 

Congo Requiem 

Jean-Christophe GRANGE 

On ne choisit pas sa famille mais le diable a choisi son clan. 

Alors que Grégoire et Erwan traquent la vérité jusqu'à Lontano, au cœur 

des ténèbres africaines, Loïc et Gaëlle affrontent un nouveau tueur à Flo-

rence et à Paris. 

Sans le savoir, ils ont tous rendez-vous avec le même ennemi. L'Homme-

Clou. 

Chez les Morvan, tous les chemins mènent en enfer. 
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Ma maladie est aussi rare que célèbre, on l'appelle "maladie de l'enfant-

bulle". En gros, je suis allergique au monde. Je viens d'avoir dix-huit ans, 

et je n'ai jamais mis un pied dehors. Un jour, un camion de déménagement 

arrive. Je regarde par la fenêtre et je le vois. Le fils des nouveaux voisins 

est grand, mince et habillé tout en noir. Il remarque que je l'observe, et nos 

yeux se croisent pour la première fois. Dans la vie, on ne peut pas tout pré-

voir, mais on peut prévoir certaines choses. Par exemple, je vais certaine-

ment tomber amoureuse de lui. Et ce sera certainement un désastre. 

La colère de Kurathi Amman 

Meena KANDASAMI 

Everything, Everything 

Nicola YOON 

Mischling 

Konar AFFINITY  

Pearl et Stasha ont douze ans, sont jumelles. Deux jeunes filles ordinaires. 

Mais pour les nazis, elles ont une particularité : ce sont des mischlinge, 

des sang-mêlé. C'est à ce titre qu'elles sont déportées à Auschwitz, à l'au-

tomne 1944, avec leur mère et leur grand-père. A leur descente du wagon 

à bestiaux dans lequel elles ont voyagé pendant plusieurs jours, les soeurs 

sont immédiatement repérées par un garde. Ce dernier les conduit à un 

homme en blouse blanche, à la mise impeccable et au physique d'acteur 

hollywoodien. Un homme attentionné, souriant, au regard amical - il dis-

tribue des bonbons, demande à se faire appeler "Oncle". Elles ne tarderont 

pas à découvrir que ce médecin, Josef Mengele, est un monstre capable 

des pires atrocités. Tout comme les enfants qui les entourent, Pearl et 

Stasha ont été sélectionnées pour faire partie de son "Zoo".                      

 A travers l'histoire d'amour de deux soeurs précipitées dans l'enfer d'Aus-

chwitz et unies par un lien indestructible, Mischling jette un regard nou-

veau sur l'un des épisodes les plus sombres de l'histoire de l'humanité.  
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Comment transformer un drame en fiction ? Pourquoi écrire sur une tuerie 

qui a eu lieu il y a plus de quarante ans en Inde et sur ses quarante-quatre 

victimes oubliées par l'histoire ?  

À travers les voix aussi diverses que celles des intouchables ou des pro-

priétaires terriens, l'auteur décrit ce massacre, se plaçant sous le patronage 

de l'irascible déesse Kurathi Amman.  
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À Londres, la neige tombe sans discontinuer à l'approche de Noël, mais 

Allegra Fisher n'a pas une seconde pour jeter un regard sur la City. Elle 

vient y négocier le plus gros contrat de sa carrière et ne peut se permettre 

le moindre faux-pas. Alors quand elle rencontre le séduisant Sam Kemp, 

elle ne peut pas non plus se laisser distraire. D'autant que Sam est le nou-

veau venu dans l'entreprise qui risque bien de lui ravir ses clients. Hors de 

question !  

Allegra se lance dans la compétition avec lui, quand le coup de fil d'un 

policier suisse lui apprend qu'on a retrouvé le corps d'une personne de sa 

famille, emprisonné depuis plusieurs décennies dans les glaces. Une 

grand-mère dont elle n'avait jamais entendu parler. Une découverte qui va 

changer sa vie... 

Béatrice n’aurait jamais dû s’aventurer sur les chemins de la jungle de 

Calais  : veuve d’un mari policier et sympathisant FN, elle vit avec son 

fils et sa mère dans la campagne environnante. Une existence tranquille 

loin de cette jungle, où s’entassent 9 000 personnes. Un soir en sortant du 

travail, Béatrice prend en stop un adolescent migrant qui lui demande de 

l’y déposer. Là, elle voit des enfants jouer dans la boue dans des condi-

tions indignes. Sa vie bascule. Elle devient bénévole occasionnelle.    

Deux ans plus tard, un groupe d’Iraniens se coud la bouche pour dénon-

cer leurs conditions de vie. Parmi eux, Mokhtar, enseignant dans son 

pays, arrivé en Europe après avoir traversé la Méditerranée sur une em-

barcation de fortune. Leurs regards se croisent. C’est le coup de foudre. 

Mais Mokhtar n’a qu’un rêve en tête  : gagner l’Angleterre… C’est le 

début d’une aventure humaine, amoureuse et judiciaire à laquelle rien ne 

la préparait. 

Nos baisers sous la neige 

Karen SWAN 

Calais mon amour 

Béatrice HURET 

New York 1909. Pour enquêter sur la disparition de son fils Stuart, le mil-

liardaire Vandergraaf recrute un duo surprenant : Sigmund Freud, le mé-

decin psychanalyste et Harry Houdini, l'illusionniste. L'un prétend explo-

rer les méandres de l'esprit. L'autre affirme pouvoir s'échapper des lieux 

les plus hermétiquement clos.  

Ils disposent d'un seul indice : un conteneur scellé, sur les docks. C'est le 

temps des premiers gratte-ciel, des puissantes familles et des gangs. Au fil 

d'un jeu de pistes ébouriffant, où le portrait d'une femme joue un rôle dé-

cisif, Freud et Houdini affrontent les sommets aussi bien que les bas-

fonds new-yorkais. 

La société des faux visages 

Xavier MAUMEJEAN 
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En février 1974, Patricia Hearst, petite-fille du célèbre magnat de la presse 

William Randolph Hearst, est enlevée par un groupuscule révolutionnaire 

dont elle ne tarde pas à épouser la cause, à la stupéfaction générale de l'éta-

blishment qui s'empresse de conclure au lavage de cerveau. 

Professeure invitée pour un an dans une petite ville des Landes, l'Américai-

ne Gene Nevena se voit chargée de rédiger un rapport pour l'avocat de Patri-

cia Hearst, dont le procès doit bientôt s'ouvrir à San-Francisco. 

Un événement mémorable dont la résonance va également kidnapper”  

l’existence de trois femmes de générations différentes : une Américaine et 

deux Françaises tour à tour attachées à saisir cet épisode.  

Une terrible sécheresse a fait de la Californie un paysage d'apocalyp-

se. Fuyant Central Valley devenue stérile, les habitants ont déserté 

les lieux. Seuls quelques résistants marginaux sont restés, prison-

niers de frontières désormais fermées, menacés par l'avancée d'une 

immense dune de sable mouvante qui broie tout sur son passage. 

Parmi eux, Luz, ancien mannequin, et Ray, déserteur "d'une guerre 

de toujours", ont trouvé refuge dans la maison abandonnée d'une 

starlette de Los Angeles. Jusqu'à cette étincelle : le regard gris-bleu 

d'une fillette qui réveille en eux le désir d'un avenir meilleur. Emme-

nant l'enfant, ils prennent la direction de l'Est où, selon une rumeur 

persistante, un sourcier visionnaire aurait fondé avec ses disciples 

une intrigante colonie...  

Des étoiles plein les yeux, l'innocente Filiz, treize ans, demande à l'ar-

bre sacré de son village reculé de Turquie si le jeune Yunus deviendra 

son mari. La réponse ne tarde pas. Le mariage est un tourbillon. Il sera 

consommé dès la fin de la découpe du gâteau blanc meringue avec le 

rituel du drap taché du sang de la "petite vierge". Très vite, tout est 

noyé de bleu dans le quotidien de la jeune fille. Yunus s'emporte fré-

quemment contre son épouse, sous le toit de l'"araignée", la mère du 

garçon. Alternant silence dédaigneux et méchanceté tranchante, la bel-

le-mère et le mari, fort de son droit d'époux, tissent une toile de terreur 

qui emprisonne Filiz, recluse dans sa condition de femme mariée.     

La sexualité conjugale est viol quotidien. Les bijoux bleus ne tardent 

pas à recouvrir son corps, sur lequel, au gré des fractures, apparaissent 

bientôt des reliefs, fruits de la tyrannie exercée par Yunus. Et le ventre 

s'arrondit. Trois fois. Pour trois enfants issus d'un foyer à feu et à 

sang. Puis c'est l'exode vers l'Autriche. La rencontre avec la langue 

allemande, les jeans, l'apprentissage de la conduite, les femmes aux 

cheveux découverts et détachés. Une lueur d'espoir.  

Mercy, Mary, Patty 

Lola LAFON 

Les sables de l’Amargosa 

Claire VAYE WATKINS 

Les bijoux bleus 

Katharina WINKLER 
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Cela fait plus de cinquante ans que la famille Turner habite Yarrow Street, 

rue paisible d'un quartier pauvre de Detroit. La maison a vu la naissance des 

treize enfants et d'une foule de petits-enfants, mais aussi la déchéance de la 

ville et la mort du père.  

Quand Viola, la matriarche, tombe malade, les enfants Turner reviennent 

pour décider du sort de la maison qui n'a désormais plus aucune valeur, la 

crise des subprimes étant passée par là.  

Garder la maison pour ne pas oublier le passé ou la vendre et aller de 

l'avant ? Face à ce choix, tous les Turner, de Cha-Cha, le grand frère et dé-

sormais chef de famille, à Lelah, la petite dernière, se réunissent. Et s'il fal-

lait chercher dans les secrets et la mythologie familiale pour trouver la clef 

de l'avenir des Turner et de leur maison ?  

Passionnée d'ornithologie depuis son enfance, Lily Gullick ne s'éloigne 

jamais de sa paire de jumelles. Depuis l'appartement qu'elle occupe 

avec son mari, elle ne se contente toutefois pas d'observer les oiseaux. 

Elle ne peut en effet s'empêcher d'espionner ses voisins, en particulier 

les derniers habitants d'une vieille résidence, un vestige dans ce quartier 

qui s'embourgeoise à vue d'œil. Alors qu'elle vient de faire connaissan-

ce d'une de ses occupantes, Jean, cette dernière est retrouvée morte 

dans des conditions étranges. Lily, qui croit connaître presque intime-

ment tous ses voisins pour les avoir longuement observés, décide de 

mener son enquête. Celle-ci, commencée par désœuvrement, pour fuir 

un mari de plus en plus lointain, une vie un peu trop déprimante, tourne 

vite à l'obsession. 

Va où ton coeur te porte : tel est le credo d'Igor Kahn, ce doux rêveur qui 

qui transforme ses déconvenues en heureuses aventures. À peine licencié 

d'une usine spécialisée dans les baignoires à débordement permanent, 

Igor Kahn joue au Loto et gagne... le pactole. Maintenant propriétaire 

d'une maison d'artiste sur l'estuaire de la Gironde, il s'offre un boubou, 

peint des aquarelles, pêche, assiste aux réunions du conseil municipal et 

se fait des amis. Mais un beau jour, il découvre une notion qui le stupé-

fie : l'hapax existentiel. L'hapax ? "L'expérience unique et insolite – lui 

apprend-on – qui partage de manière irrémédiable l'existence de celui 

qui l'éprouve entre un avant et un après."  

Conscient de tourner en rond même si tout semble lui réussir, Igor Kahn 

se donne jusqu'au solstice d'été pour trouver son hapax. Inattendu, extra-

vagant, son graal le mènera à l'autre bout du monde, à Sumatra, au pays 

des luwaks. 

Luwak 

Pierre DERBRE 

Sous ses yeux 

Ross ARMSTRONG 

La maison des Turner 

Angela FLOURNOY 
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